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l'auréole et la poétise c’est la légende, l’érudit magistrat scrutera les 
légendes en artiste, il approfondira l'histoire en philosophe, et, nous 
lirons ainsi, après Québec légendaire, les bonnes et fortes pages de 
Québec historique.

Précisément è cause de son histoire mouvementée, vécue autrefois 
sous l'égide du d'apeau aux fleurs de lys et depuis cent-quarante ans 
sous la garde de l'étendard britannique, Québec est habitée par une 
société, dont la physionomie particulière est hautement digne d’inté­
rêt, la plume alerte de M. Routhi-r nous parlera de Québec social.

Cette société vit, s'agite et ee meut au milieu de pierres qui par­
lent et de souvenirs, qui, de ci de là, ne sont pas sans éloquence, 
c’est dire que, pour être plus jeune de plusieurs siècles, que les villes 
de la Grèce et de l’Italie, Québec a bien aussi ses ruines et son arché­
ologie, d’où : Québec archéologique.

A propos de ces pierres qui parlent et de ces ruines qui font son­
ger, quelle poussière fut jamais éloquente comme celle qui dort sous 
les tombeaux des cimetières 1 L'auteur finira donc par nous conduire 
en pèlerinage dans la Ville des morts.

Avant de conclure, M. le juge se doit à lui-même — et aussi à ses 
lecteurs — de justifier son double titre Québec et Lévis, il nous par­
lera donc de Lévis. 4

Enfin il convient de tirer une conclusion, une leçon et une espé­
rance de toutes ces données de l'histoire et de la >ie Québecquoises, 
M. le juge Rout hier plongera l’œil de sa pensée dans les superbes 
horizons d’un avenir idéal, et, de confiance, il nous fera admirer : 
Québec au XXe siècle.

Tel est le plan du livre. Un peu compliqué peut-être de prime 
abord, mais à la vérité bien suggestif et très riche en promesses. Or, 
pour qui sait quelle langue harmonieuse parle d’ordinaire M. Rou- 
thier, quel penseur chrétien et quel délicat lettré il sait être, il sers 
facile d’imaginer que le distingué magistrat a su tenir ses promesses.

Si j’osais résumer en deux mots l’enseignement de son beau livre, 
en remarquant que l’histoire de Québec se confond en grande partie 
avec l’histoire de tout le Canada, je dirais que M. Routhier, en par­
lant avec amour de sa ville et de sa patrie, nous donne à nous tous, 
ses compatriotes, tout à la fois une magistiale évocation d’un passé 
plein de gloire et une éloquente invitation à compter sur un avenir 
riche d’espérances !

Hélas I je le sais, tel qu’édité, Québec et Lévis n'ett guère aborda­
ble aux ; atites bourses, et c’est dommage. Mais pour un prix d’hon­
neur, pour un prix extraordinaire, ah I dame, ce serait un beau 
prix.... bien plus utile qu’une médaille de bronze, d’argent ou d’or ! 
Trahit sua quemque voluptas !

L’abbé Flie-J. Auclair, pire.
Séminaire Saint-Charles, à Sherbrooke,

20 avril 1901.
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